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LA SECULARISATION DES MAISONS RELIGIEUSES
DU FAUCIGNY, SOURCE D'ENRICHISSEMENT

DE LA BIBLIOTHfiQUE DE GENfiVE

Paul Guichonnet et Henri Delarue.

a Revolution frangaise est ä l'origine de la dispersion d'une
masse enorme d'ouvrages et de manuscrits conserves dans
les bibliothöques des emigres et suspects, et surtout confis-

ques dans les maisons religieuses.
La plupart de ces epaves sont irremediablement per-

dues; quelquefois, pourtant, grace au zele d'un administrateur
intelligent, on put sauver de la destruction des fonds de

grande valeur. II arriva que des volumes, au terme d'une
odyssee fertile en episodes mouvementes, trouverent un asile definitif fort eloigne
de leur lieu de conservation primitif. C'est le cas d'une serie d'incunables et de

livres anciens, qui constituent actuellement une masse interessante des collections
de la Bibliotheque publique et universitaire de Geneve. On en trouvera, d'autre
part, l'etude bibliographique et l'identification de leur origine; notre propos est de

retracer la succession d'evenements qui les amena des montagnes du Faucigny
aux rives du Leman.

Lorsque la Savoie fut envahie par les troupes frangaises du general Montesquiou,
en septembre 1792, l'assemblee Constituante s'etait d6jä preoccupee de regier le Statut
des livres saisis dans les couvents et d'assurer la sauvegarde de ces« biens nationaux».
Elle leur dedia toute une legislation 1 dont le texte fondamental est le decret du

1 On trouvera les textes officiels, avec une analyse detaillöe, in Rebord (chanoine Ch.):
« Bibliotheque publique d'Annecy. 1744-1900.» Revue savoisienne, tome LVII (1916), pp. 129-158;
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28 octobre-5 novembre 1790, qui reprenait et modifiait la loi du 27 novembre et
les decrets des 7 et 14 novembre 1789. Dans son titre III, aux articles 2 et 3, il
prescrivait la redaction d'inventaires ou de catalogues de tous les livres, manuscrits
et objets conserves dans les ci-devant maisons religieuses, en etablissant une distinction

entre ceux qui devront etre conserves et ceux qui pourront etre vendus. La loi
du 2 janvier 1790 confia la besogne de classement aux administrations de district.
Bientot s'ajouterent aux bibliotheques des etablissements religieux les collections
des emigres, car la Convention, par son decret du Ier octobre 1792, ordonna de

surseoir ä leur vente au profit de la nation.
Des l'occupation frangaise, toutes ces dispositions devinrent executoires en

Savoie, et l'Assemblee nationale des Allobroges, reunie ä Chambery, se mit en
devoir de les faire appliquer. Le 26 octobre 1792, eile proclama la saisie de tous les

biens du clerge et, dans sa seance du 31 octobre, la «Commission executive provi-
soire », qui avait succede ä l'Assemblee, nomma des commissaires charges de prendre
«toutes mesures utiles ä prevenir les dilapidations et distractions des biens nationaux,
notamment des biens meubles dependant des maisons religieuses... ». Quarante-sept
citoyens furent nommes pour proceder aux inventaires des vingt-quatre couvents
du ci-devant duche. C'etaient, pour la province du Faucigny, des bourgeois acquis
aux idees revolutionnaires, presque tous hommes de loi: Francois Revillod, Jean-
Pierre Dumont, Thevenet, Andrier; ä Samoens, Milleret, dangereux exalte, et surtout
1'avocat Joseph-Frangois Decret, de Bonneville, ä qui reviendra un role eminent
dans la sauvegarde des bibliotheques de la contree.

Cependant une enorme quantite d'ouvrages avait ete, peu ä peu, collectee dans
toute la France et la Convention, pour en assurer la conservation, decida de fonder,
au chef-lieu de chaque district, une bibliotheque nationale, par la loi des 8-24 pluviöse
an II (27 janvier-12 fevrier 1794). On aiguillonna avec ardeur les comites de district
pour qu'ils fissent rediger, dans les quatre mois, les catalogues des«livres nationaux ».

Par toute une serie d'instructions detaillees, en date du 22 germinal an II (11 avril
1794), le Comite d'Instruction publique de la Convention donna aux bibliotheques
de district des conseils pratiques pour la confection des « catalogues en cartes » ou
fichiers et plaga les depots ainsi constitues « sous la protection de tous les bons
citoyens» (Loi du 14 fructidor an 11-31 aoüt 1793). On interdit de requisitionner
les locaux renfermant les livres pour en faire des ateliers militaires ou des magasins
d'Etat (9 frimaire an II 1-25 novembre 1794).

Comment ces dispositions generales furent-elles appliquees en Savoie, speciale-
ment dans le district de Cluses, dont l'etendue territoriale coincide ä tr&s peu pres
avec l'actuel arrondissement de Bonneville Nulle partie du departement du

199-206, et tome LVIII (1917), pp. 56-81; 118-128. C'est le seul travail que nous possedions sur
l'histoire des bibliotheques pour la Haute-Savoie.
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Mont-Blanc n'etait plus riche en bibliotheques religieuses que le ci-devant Faucigny,
ou les montagnes et les combes reculees avaient eu, depuis le Moyen-Age, la faveur
des pieux cenobites L C'est par les proces-verbaux des inventaires rediges par les
commissaires et les municipalites que l'on peut se faire une idee des richesses que
renfermaient les couvents, abbayes et prieures 2. Mais, contrairement a ce qu'on
pourrait penser, ce n'etaient pas les etablissements les plus anciens qui conservaient
les livres les plus precieux ou les plus rares. La plus riche bibliotheque etait certaine-
ment celle de Sixt, dont nous n'avons pas le catalogue, mais qui atteignait au moins
2000 volumes. En 1793, conduits par le fougueux jacobin Milleret, notaire ä Samoens,
les sans-culottes du lieu mirent au pillage la venerable abbaye fondee en 1135 par
les chanoines reguliers de Saint-Augustin. Iis s'emparerent d'une partie des archives
et des livres de la bibliotheque, dont une portion fut brülee en feu de joie sur la
place publique, avec les ornements du culte, et le reste conserve par les soins de la
municipalite 3.

L'ordre de Saint-Augustin possedait deux succursales ä Entremont et ä Peil-
lonnex. Au prieure de Peillonnex, l'inventaire du 23 decembre 1792 mentionne 4

douze rayons «de vieux livres, sermons, ceuvres de saint Thomas, etc. », plus
quatre missels, un graduel et un antiphonaire. A l'abbaye d'Entremont, qui avait
ete supprimee en 1776, on redigea un inventaire des objets mobiliers, remplissant
quinze pages, qui temoigne de la pauvrete de l'etablissement, au long de ses

cent quarante articles 5. Aucune bibliotheque n'y est mentionnee; sans doute
avait-elle d6ja ete dilapidee 6.

1 On trouvera une liste commode in Göttineau (Dom L.-H.), Repertoire topo-bibliographique
des Abbayes et Prieures, Mäcon, Protat, 1939. 2 vol. 1695 + 1783 p. in-4°.

2 Les proces-verbaux se retrouvent genöralement dans les archives des communes ou dans
la serie L des Archives departementales de la Haute-Savoie.

3 Rannaud (abbe Marie), 1135-1914. Histoire de Sixt. Abbaye, Paroisse. Commune. Annecy,
Abry, 1916, 667 p. in-8°, page 414. Des mains pieuses parvinrent ä retirer du brasier des documents
et des ouvrages qui furent, ulterieuremenc, restitues aux religieux, ou passerent k des tiers. Nous
avons ainsi eu en main plusieurs livres d'une collection priv^e portant la suscription «de l'abbaye
de Siz ».

4 Gavard (abbe A),« Peillonnex. Le prieure, la paroisse, la commune », Annecy, Nierat. 1901,
403 p. in-8° (forme le tome XXIV des Memoires et documents publiAs par VAcaddmie salesienne)

page 218.
5 Piccard (abbe L.-E.), «L'abbaye d'Entremont», Mdmoires et Documents publies par

VAcademie chablaisienne. Tome IX (1895), pp. 1-199; page 125.
6 La bibliothöque de l'abbaye d'Entremont pose un problöme difficile ä eclaircir. M. Edouard

Baratier, ancien archiviste de la Haute-Savoie, a retrouvö, au presbytöre d'Entremont, et fait
entrer aux Archives departementales, sous la cote 2 H 8, un document qu'il a d£crit comme un
catalogue de la bibliotheque abbatiale, redige vers 1750. (Cf. «Un inventaire de la bibliotheque
de l'abbaye d'Entremont», Revue savoisienne, 1946, 3-4e trimestre, pp. 162-164.) Or ce registre
nous parait, ä l'examen, non pas un catalogue mais un manuscrit, epave de l'abbaye, consistant
en une bibliographie methodique d'histoire des Etats de Savoie. II renferme en effet la description
de nombreux ouvrages dont on dit qu'ils sont conserves dans le Piemont ou ä Turin. II n'en reste
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La chartreuse du Reposoir fut egalement visitee, ainsi que son annexe du
chateau de la Crete, ä Thyez, sans qu'il füt fait mention de livres dans la volumineuse
enumeration de ses biens mobiliers. Peut-etre furent-ils aneantis dans le grand
«brülement» qui consuma les titres feodaux, le 30 juin 1793 1 Les commissaires

Thevenet et Decret, qui explorerent le monastere des Chartreusines de Melan, pres
Taninges, du 31 octobre au 15 novembre 1792 2 furent plus heureux, car ils reper-
torierent une bibliotheque bien fournie. Mais, apres leur depart, les bätiments
furent pilles par les citoyens de Taninges, et une partie des collections disparut.
A Bonneville, la maison des Barnabites, fondee au debut du XVIIe siecle, avait
herite, vers 1750, une belle bibliotheque du senateur Cullet, originaire d'Ayze.
Saisie, eile alia grossir la masse des «livres nationaux»3. La Roche-sur-Föron,
bien que ressortissant administrativement au Genevois, a pu egalement contribuer
ä enrichir le depot de Bonneville. La ville possedait une antique et florissante colle-

giale et un couvent de Capucins, ä la bibliotheque bien garnie. A la Revolution, les

inventaires des biens des religieux et emigres furent suivis de vente aux encheres

et d'autodafes de titres et documents, qui causerent une perte hislorique immense 4.

Pourtant un certain nombre de livres des Capucins furent abrites par la municipality

Mais c'est bien ä Cluses qu'il faut chercher l'origine des plus beaux ouvrages
— et specialement des incunables — arraches par miracle a la fureur iconoclaste des

Jacobins. Dans ce gros bourg, rival de Bonneville, avait ete fonde, par une bulle
pontificale du 15 juin 1471, un couvent de Cordeliers mineurs ou «Colettins »

pour combattre, par la predication, une etrange heresie qui s'etait repandue dans la
vallee moyenne de l'Arve. II s'agissait de bizarres pratiques, nees dans la seconde
moitie du XVe siecle, et caractörisees par le culte du Diable, et la commemoration
du corps de Jesus-Christ, sous le nom de Saint-Orient. Les peres Cordeliers, tres
populaires, et qui compterent dans leurs rangs nombre de remarquables artistes,
comme le sculpteur du celebre benitier de l'eglise paroissiale actuelle, et de theolo-
giens, reunirent done, au moment meme oü naissait l'imprimerie, tout un arsenal

pas moins certain que l'abbaye avait une bibliotheque, dont nous ignorons ce qu'elle est devenue
apres 1776.

1 Falconnet (l'abbö Jean), « La Chartreuse du Reposoir au Diocöse d'Annecy», Montreuil-
sur-Mer, 1895; 682 pages in-8° (forme le tome XVIII des Mdmoires et Documents publics par
VAcaddmie saldsienne), page 367 sq.

2 Feige (l'abbe Hilaire), « Histoire de Melan. Premiere partie: Monastöre de moniales
chartreuses », Montreuil-sur-Mer, 1898; 518 p. in-8° (forme le tome XX des Mtmoires et Documents
publies par VAcad&nie saldsienne), page 366.

3 Archives communales de Bonneville: Papiers des Barnabites.
4 Vaullet, Histoire de la Roche-en-Faucigny, Paris, Enault; Annecy, Abry, 1874, in-8°,

468 p.; pages 204 et 208. La Roche-sur-Foron relevait alors du district d'Annecy, dont tous les
inventaires et documents relatifs aux biens nationaux ont pöri dans l'incendie du chäteau de
Chamböry, dans la nuit du 13 au 14 döcembre 1798.
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d'ouvrages de doctrine, de controverse et d'apolog6tique. Ce fonds ancien 6tait
encore intact lorsque, le 11 decembre 1792, les municipaux charges de l'inventorier
denombrerent sur les rayons de la bibliotheques 2.330 volumes L

Tandis que les inventaires allaient leur train dans les maisons ecclesiastiques,
on s'occupait egalement des biens des emigres et des suspects. Le 13messidor an II
(21 juin 1794), 1'administration du district de Cluses designait les citoyens Dumont
et Depassier pour sequestrer «les effets delaisses par les ci-devant»2. Les livres
trouves ä leur domicile furent mis en reserve et formerent un fonds — probablement
peu considerable — qui se fondit avec celui des couvents 3.

G'est le meme jour que Joseph-Frangois Decret, de Bonneville, et son confrere
l'homme de loi Baillard, regurent leur nomination de « bibliographes de district».
Cette designation fut une heureuse fortune pour les collections nationales et il
convient de s'arreter un peu sur la curieuse figure de Joseph-Frangois Decret, ä qui
elles durent leur salut.

Ce n'etait pas une personnalite de second plan que Decret, ne ä Bonneville
en 17474. Docteur es droits de l'Academie de Turin, oü il se lia avec Joseph de

Maistre, puis avocat au Senat de Savoie ä Chambery de 1778 ä 1784, il incarne le

type du bourgeois eclaire de la fin du XVIIIe siecle. Franc-magon affilie a une löge
de Geneve, disciple enthousiaste de Jean-Jacques, il est membre du Club des

Allobroges, ä Paris, oü il suit avec passion les commencements de la Revolution
frangaise. Les amities qu'il none avec Barnave et Petion trahissent son
temperament politique: un modere, un Feuillant, tout au plus un Girondin.

Rentre a Bonneville vers 1791, il inonde le duche de libelles appelant ses com-
patriotes ä imiter les Frangais en s'emancipant du joug du «tyran sarde ». L'invasion
de la Savoie par Montesquiou, en septembre 1792, le porte au premier plan. II
devient rapidement l'homme en vue, president de l'Assemblee des Allobroges,
puis membre de la commission executive provisoire pour le Faucigny et president
du tribunal du district de Cluses, siegeant ä Bonneville. C'est ä ce moment qu'il

1 Lavorel (le chanoine Jean-Marie),« Cluses et le Faucigny». Tome I «Avant la Revolution »

(forme le tome XI des Mämoires et documents publids par l'Academie saUsienne, 1888; 260 p. in-8°),
pages 91 sq. Tome II: «La Revolution et les temps modernes» (Tome XII des Memoires. 1889;
X + 376 p. in-8°), pages II sq.

Un centre intellectuel trös vivant se developpa ä Cluses au XVIe siede, autour du College
et de ses regents, dont le grammairien Jean Menenc (cf. Baud (Henri), « Ecoles et regents ä Cluses

au XVIe siede ». Mimoires et documents publids par l'Academie du Faucigny. 1943, tome V, pp. 73-
80 et 124-132).

2 Archives de la Haute-Savoie, 4 L 5. Registre 3.
3 Certaines families nobles possedaient des bibliotheques dont les epaves sont conservees

ä la Bibliotheque publique de Bonneville, oü nous avons decouvert des volumes au nom des Roget
de Fesson.

4 Voir la notice qui lui a 6t6 consacree par Guy (Lucien), in Les grands Faucignerands.
Bonneville, Plancher, 1938, 272 p. in-8°; pp. 123-132.
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prend en main la collecte des «livres nationaux ». Decret s'acquitta de sa täche

avec le plus grand zele, pressant les municipality d'operer les versements et se

rendant au besoin en personne sur place. Peu ä peu les livres s'amoncellent: le 19 fri-
maire an II (9 decembre 1793), le Conseil general de la commune de Sixt arrete 1:

u qu'il seroit fort ä propos de faire un depute pour faire conduire ä Cluses les livres
de la bibliotheque des ci-devant chanoines, consistant en mil trente quatre volumes »,

et Ton nomma ä cet effet le citoyen Andre Allamand, maire; le 20 pluviöse an III
(20 fevrier 1795), le conseil de Taninges delibere que 2: «Ensuite des lettres qu'il a

regues du citoyen Decret, de Bonneville, commis pour recueillir la bibliotheque
nationale, portant invitation de lui faire parvenir incessamment le restant des

livres qui peuvent encore exister ä Melan, et generalement tous ceux provenant
tant des emigres que des personnes mises a mort de notre commune, ledit conseil
les aurait tous reunis et renfermes dans deux grandes caisses et un sac, le tout
bien conditionne, pour les lui faire parvenir... »

Le bibliographe du district lui-meme etait harcele par la Convention, ce qui
nous valut cette lettre piquante, qui situe l'epoque, tout comme l'homme et ses

tribulations 3.

Bonneville, Ier floreal an 3e rep.

(20 avril 1795.)

«La commission executive de l'instruction publique ne fait pas attention
qu'il n'y a qu'un Paris dans toute la republique ou l'on trouve des bras et des mate-
riaux ä foison ainsi que des gens de lettres pour l'etablissement des bibliotheques,
ou les amateurs opulens fourmillent et oü ceux qui ont besoin d'etre salaries achetent
le pain ä trois sols la livre 4. il faut qu'elle sache qu'il n'en est pas de meme dans nos
bourgades pauvres et depeuplees que les alpes resserrent de toutes parts et que le

mont-blanc rafraichit en toutes saisons. je suis seul pour creer une bibliotheque
de tous les livres epars et decousus des emigres et des couvens du district, mon collegue
ne m'ajant point seconde jusqu'a present et ne paroissant pas en avoir ni l'envie ni
les dispositions, les livres ne sont arrives que successivement et j'en ai regu il n'y a

pas encore un mois. ce tresor litteraire, si l'on doit nommer ainsi un amas de traites
de theologie, de sermons, de meditations etc a d'abord ete entrepose dans une
chambre au premier etage de la maison commune, mais bientot apres on m'a fait

1 Archives de la Haute-Savoie: 4 L 97 (piece 114).
2 Feige (Hilaire), Histoire de Melan. Op. cit., page 387.
3 Archives de la Haute-Savoie: 4 L 97 (piece 115).
4 Allusion non deguisee ä la crise des subsistances, tres aigue dans le döpartement du Mont-

Blanc, et ä la cherte de la vie, causee par la depreciation continuelle des assignats.
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deloger et j'ai ete oblige de porter et monter au second tous mes auteurs latins,
frangais, grecs, etc., alors je me crois etre

En chargeant sur mon dos les peres de VEglise
Un pius Eneas portant son pere Anchise
Si pliant sous le faix dun auteur bien nourri
Et vetu lourdement d'un ais vieil et pourri
Je suis sans contredit un Samson, et /'empörte
En sortant de Gaza les verroux et la porte.

Enfin un nouvel accident me les a fait encore remuer d'un appartement, part
du couchant ä l'autre part du levant, oil je suis fixe 1. Alors j'ai petitionne la muni-
cipalite longtemps et en vain pour avoir des planches, et ne sachant plus ä quel
saint me vouer, j'ai fait abattre une pyramide en bois qui avoit ete elevee pour la
fete de l'etre supreme, et les debris joints a ceux de quelques pie-d'estaux qui
supportoient les statües de la liberte, de l'egalite, de la justice, m'ont servi a garnir
une chambre et sont ecrases sous le poids d'environ six mille volumes, dont les trois
quarts contiennent les reveries creuses de nos bons solitaires, que ceux de notre terns

ne lisoient deja plus, il m'en reste encore de quoi tapisser une autre chambre, ce

qui m'est impossible d'executer a moins que de defaire les planchers pour en former
des tablettes. J'ai encore trie les missels, graduels, rituels et breviaires qui ranges
en pile font une masse d'environ une toise cubique. les cartes pour le premier
catalogue m'ont aussi manque, il ne s'en fabrique point dans notre district, et l'on avoit
la conscience, dans les districts voisins de me demander trois livres pour chaques jeu
de piquet, et comme il me falloit une carte pour y inscrire le titre de chaque livre
et la moitie d'une autre pour le flehet qui marque le numero e'etoit trois sols par bou-
quin dont la majorite ne valent pas trois deniers la douzaine. j'ai done ete oblige de

me contenter de feuilles larges d'un carton mince qui reviendra a sept huitiemes de

moins. mais il faut du terns pour les decouper en cartes, et la plume ne coule pas
librement sur leur face raboteuse. qu'on ajoute a ces inconveniens que l'hyver a ete

long et rude et que j'etois sans bois et sans cheminee, ce qui m'a force d'interrompre
l'ouvrage, qu'on ajoute encore ma charge de juge de paix qui m'empeche de faire

un travail suivi, sans oublier les embarras du menage, augmentes de la maladie de

mon epouse qui dure depuis un an et l'on verra que je n'ai pu faire plus grande
diligence, mais la belle saison qui s'annonce et l'offre que m'a fait le cit. Rey de me
seconder me mettront en etat d'achever au plus tot ma täche, le plus penible et le

plus difficile etant fait, maintenant pour donner un leger appergu de ce depot je
crois devoir annoncer environ huit mille volumes, beaucoup de bibles de differents

1 La maison commune, avant la construction de l'hotel de ville actuel, sous la Restauration
sarde, etait installee dans les locaux de la maison Dupalud, sur la face sud de la place du Parquet.
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formats, nombre de concile de trente, de sermons, de traites de theologie etc, en

hebreu quelques grammaires seulement, en grec, des grammaires et des nouveaux
testamens, en italien, presque rien, en allemand, des livres de piete, en espagnol

une seule grammaire, en anglais, rien du tout, en latin les ouvrages que l'on explique
dans les colleges, en frangais peu de litterature. un peu de geographie et d'histoire,
et plusieurs sortes de dictionnaires. beaucoup d'ouvrages en gothique in 4° et in folio

presque tous ecclesiastiques, des livres de droit en asses grande quantite. point
de medeeine ni d'histoire naturelle, point de poesie frangaise a part un Boileau et
trois ou quattre auteurs mediocres. beaucoup d'ouvrages incomplets, meme des

in-folio tels que moreri, augustin, gerome, chrisostome etc., presque point d'editions
belles et rares et rien de precieux en fait de manuscrits. Ecco poi tutto. da gaben
wir alles.

J. Decret.»

On pourra s'etonner qu'un jacobin si repandu dans les affaires publiques ait
pu passer tant de temps ä ces fastidieux travaux. G'est que sa carriere politique
venait de connaitre une eclipse definitive, avec l'arrivee dans le Mont-Blanc, au
debut de 1793, du representant en mission Albitte. Decret entra, en effet, en conflit
avec ce montagnard extremiste et, accuse de moderantisme, fut mis en residence
forcee dans sa maison d'Ayse puis, apres sa liberation, se confina dans ses fonctions
de juge de paix. II ne se rallia pas davantage k Bonaparte et, mal en cour aupres du

pouvoir, il persista dans une attitude d'opposition pendant tout le Premier Empire,
tout comme sous la Restauration sarde, jusqu'a sa mort subite, survenue en 1819.

Gependant, un an jour pour jour apres sa nomination, notre bibliographe
avait acheve son catalogue et transmettait au directoire du district, le 13 messidor
an III (13 juillet 1795): «l'inventaire et catalogue a double des livres existans
dans la bibliotheque nationale de Bonneville, l'un sur cartes separees, l'autre par
ordre alphabetique sur papier blanc.» Decret a «vacque quinze jours hors du lieu
de son domicile pour parcourir le district et rassembler les divers livres nationaux
qui etoient dissemines dans les communes, et vacque au moins ensuite six mois
en chambre pour decouper les feuilles de carton ou cartes afm de former le premier
desdits catalogues, et rayer chaque carte dessus et dessous, ecrire les titres qui
sont au nombre de pres de quatre mille et les enfiler les unes aux autres, suivant
l'instruction et former le second catalogue sur papier». Le directoire arreta qu'il lui
serait alloue 1080 livres et que « le catalogue desdits livres nationaux place sur cartes
separees sera enferme dans une caisse de sapin garnie de toile ciree en dedans et en
dehors et transmis ä la commission executive de l'instruction publique, conforme-
ment ä sa lettre du 11 frimaire dernier » L

1 Archives de la Haute-Savoie 4 L 97 (piöce 113).
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II est probable que ce catalogue, envoye ä Paris, fut perdu. En effet, le comite
d'instruction publique de la Convention se trouva inonde d'une telle avalanche de
fiches qu'il demanda aux departements, le 2 mars 1796, d'en faire arreter l'envoiL

Le depot de Bonneville continua d'etre gere par Decret, jusqu'en 1813, sans
qu'il y eüt jamais de service de prets au public. Sa destinee nous est connue paries
lettres periodiques dont le bibliographe assaillait les autorites 2, car le paiement de
ses vacations de 1793 lui avait ete refuse par l'administration du departement du
Mont-Blanc, le 21 ventöse an IV (11 mars 1796).

Alors que le prefet du Leman d'Eymar, qui resida ä Geneve de 1800 ä 1803, ne
s'occupa guere de l'infortune conservateur, son successeur, le baron Claude-Ignace
Bruguiere de Barante, allait manifester davantage de comprehension 3. II y etait
porte par ses goüts pour le passe, et le futur historien des dues de Bourgogne se

doublait d'un excellent administrateur. Apres la sollicitude de Decret pour les collections

des maisons religieuses, la seconde bonne fortune de la bibliotheque nationale
fut la competence bibliographique du grand prefet frangais de Geneve. II visita le

depot en 1807, aecompagne du sous-prefet de Bonneville et Decret, qui songe
avant tout ä ses 1080 livres, suggere qu'« il n'y auroit pas d'inconvenient de mettre
en vente ce depot de livres communs, pour la majeure partie theologiques, qui
occupent en maison de ville un emplacement qui conviendrait aux autorites
constitutes qui s'y trouvent trop resserrees...»

Barante repond qu'il a voulu, avant toute decision, conferer avec le directeur
de l'Enregistrement et des Domaines nationaux, et qu'il s'agit plutöt d'estimer la
valeur de la bibliothtque, que d'en operer la vente. II a d'ailleurs represents a ce

fonetionnaire qu'il serait avantageux de conserver ä Bonneville «un depot qui
peut etre utile aux progres de l'instruction publique». En historien eclaire, il
demande au sous-prefet la communication confidentielle du catalogue «afin de

pouvoir fixer mes idees sur l'importance des ouvrages et sur leur utilite pour
l'instruction. Car il me parait convenable d'ailleurs que si des livres reconnus inutiles
ou en double exemplaire font partie de ce depot, il soit precede, avec toutes les

precautions dües en pareil cas, a leur vente » 4.

La communication eut lieu et Barante semble avoir ete un usager extraordinaire
de la bibliotheque. II emprunte, pour rediger la statistique du departement, un
exemplaire du bei ouvrage illustre Theatrum novum Pedemontii et Sabaudiae, qu'il

1 Rebord (Ch.), «Bibliotheque publique d'Annecy», op. cit., page 207.
2 Archives de la Haute-Savoie 4 L 97 (liasse 113; lettre du 25 mars 1807) et 8 L 6: deliberation

de l'administration municipale du canton de Bonneville, du 10 nivöse an V (30 decembre 1796),
folios 44-45.

3 Barante garda la prefecture du Leman de 1803 ä fevrier 1811. On trouvera sur son passage
ä Gentve des details in Chapuisat (Edouard), «Le departement du Leman», Les Cahiers de la
Revolution frangaise, Paris, Editions du recueil Sirey; fascicule II, 1934, pp. 31-71.

4 Archives de la Haute-Savoie 15 L 138 (piece 21), lettre du 15 septembre 1807.
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conserva probablement par devers lui, puisque le 2 fevrier 1811, apres le depart
du prefet, Decret ecrira au Ministre de 1'Interieur pour le faire reclamer L Sans doute
Barante n'avait-il pas juge ä propos de disperser la bibliotheque nationale de Bonneville,

car Decret revint ä la charge, cette fois-ci avec succes, aupres de son succes-

seur, le baron Capelle. Le 15 avril 1812 2 le sous-prefet de Bonneville ecrit au prefet
du Leman qu'il n'existe dans le canton «aucun imprimeur en taille-douce, mar-
chand d'estampes, livres, relieur, ä Bonneville. Les Sr. Revillod, Delisle et Clerc

acheterent, il y a quelque mois les rebuts d'une bibliotheque qui fut vendue par le

gouvernement riere cette ville et qu'ils ont encore chez eux pour ne l'avoir pu
vendre... »

Lors de la vente, le baron Capelle, alerte par Jean Lecointe, conservateur de

la bibliotheque publique de Geneve, sans doute sur la base du catalogue communique

six ans auparavant par Barante, fit constituer une reserve de cinquante-
quatre volumes, parmi les plus anciens et les plus precieux. On en trouvera, d'autre
part, la liste detaillee et l'analyse. Le prefet prescrivit le versement de ces volumes
dans la capitale du departement, ou ils pourraient etre mieux conserves et mieux
apprecies des bibliophiles. Mais Decret n'obeit pas et ce ne fut qu'ä la veille de la
chute de l'Empire, le 16 novembre 1813, que le precieux depot re^ut sa nouvelle
destination. A cette date, en effet,le baron Capelle 6crivait au sous-prefet3: «lorsque
j'autorisai la vente des livres qui etaient entasses dans une des salles de la maison
communale de Bonneville, je fis faire une reserve sur la demande du conservateur
de la bibliotheque de Geneve, et j'arretai que ceux qui etoient portes sur la liste
qu'on m'avoit presentee me seroient adresses pour y etre deposes. Ces livres n'ont
pas ete envoyes et doivent etre restes ä Bonneville. Je vous prie d'en faire la
recherche et de les faire expedier pour leur destination. En l'an 8 il avoit ete forme
deux catalogues des livres qui existoient alors ä Bonneville; je vous invite ä tächer
de vous en procurer un et de me l'adresser... »

Les incunables et livres anciens distingues par le conservateur genevois sont
demeures, jusqu'a nos jours, sur les rayons de la Bibliotheque publique et universitäre,

oü ils forment un fonds bien homogene que M. Delarue a pu regrouper, ä

la lumiere des donnees historiques que nous venons d'exposer. Par une destinee
etrange, certains ouvrages, eloignes des rives vaudoises du lac pour les soustraire
aux secularisations de la Reforme, puis refugies dans les monasteres montagnards
du Faucigny jusqu'ä la Revolution, finirent par retrouver, apres un long intermede
bonnevillois, un ultime asile sur un nouveau rivage du Leman 4.

1 Archives de la Haute-Savoie, 15 L 138 (pi&ce 19).
2 Ibidem, 15 L 32.
3 Ibidem, 15 L 138 (piece 24).
4 Ajoutons qu'un autre enrichissement des bibliotheques de Geneve s'opera en Pan XII

(1804). A cette epoque, en effet, le ministre des Cultes, dans le cadre de la politique d'apaisement
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Amputee de sa fleur la plus precieuse, la bibliotheque de Bonneville n'etait pas
au bout de ses tribulations. Pendant toute la Restauration, les livres resterent a

1'abandon, sans doute dans une salle de la Maison de ville. Aucune mention n'en
est faite dans les archives de la periode sarde, et les indicateurs officiels, comme le
Calendario annuel, ne mentionnent nulle part de bibliothecaire ou de depot de livres
dans la capitale du Faucigny.

C'est en 1869 qu'un groupe de citoyens aux idees avancees, et hostiles a l'Empire
de Napoleon III, entreprit de fonder une societe de lecture pour favoriser les

progres de rinstruction et la diffusion des principes democratiques. La Glaneuse
du Faucigny eut pour createur Frangois Dumont et eile s'enrichit de dons impor-
tants en livres rares, tel celui qui lui fut consenti par Edgar Clert-Biron, avocat ä

Bonneville, devenu, apres l'annexion de 1860, citoyen genevois et depute au Grand
Conseil. La Glaneuse recueillit avec soin les epaves de l'ancienne bibliotheque de

district. Mais, apres une periode florissante, la guerre de 1914 fit tomber la societe

en lethargie, jusque vers 1935. Pendant cette epoque d'abandon, ses collections

et de soutien du catholicisme qui suivit la mise en vigueur du Concordat de 1802, avait autorise
les cur6s ä rechercher dans les depots particuliers les livres pouvant leur etre utiles dans l'exercice
de leur ministere. Or il existait encore ä La Roche 1.600 volumes provenant de la bibliotheque des

Capucins. L'inventaire en fut communique au directeur des Domaines (Archives departementales
de la Haute-Savoie 15 L 20; piece 54). D'apres l'etat sommaire qui en est donne dans une lettre
du sous-prefet de Bonneville au prefet du Leman (26 nivöse an XII; 17 janvier 1803), il s'agissait,
semble-t-il, d'ouvrages voisins de ceux des Cordeliers de Cluses, oü Barante et Capelle avaient fait
de si belles trouvailles. On ne sait ce que ces livres sont devenus, mais le cure de Genöve avait
preleve soixante et un volumes, dont voici les titres:

16 tomes d'une Bibliotheque des pre'dicateurs.
18 tomes de UHistoire du peuple de Dieu.
12 tomes de UAnnee chretienne, de Croiset.

4 tomes du De'isme refute.
2 tomes des Erreurs de Voltaire.
2 grands psautiers.
3 volumes de UHistoire du Calvinisme.
2 livres intitules Du vrai merite.
2 tomes des Lettres de Ganganelli.

Ces ouvrages doivent probablement se trouver encore ä Geneve. On voit, ä cette enumeration,
que le cure de Geneve avait retenu des titres recents, des oeuvres de controverse directement utiles
ä sa fonction. Tout laisse ä penser qu'il aura neglige les vieux livres« ecrits en gothique », sur lesquels
Decret faisait lui aussi la moue.

Nous n'avons pu retrouver, dans les documents de l'epoque, ce qui advint de la bibliotheque
des Capucins de La Roche. La disparition de nombreux documents et inventaires s'explique par
les vicissitudes des archives du departement du Leman qui sont, proportionnellement, moins
abondantes que les papiers de la periode revolutionnaire. Abandonnees par les Frangais en 1813
dans le plus grand desordre, la plus grosse masse en est demeuree aux Archives d'Etat de Geneve,
le reste etant, partie aux Archives de la Haute-Savoie (serie L), ä Annecy, partie dans les depots
communaux des differents arrondissements.

On trouvera des details sur cette question in Faure (Claude): « Les archives du departement
du Leman », tirage ä part du Bibliographe moderne (s. 1. n. d.).
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furent mises au pillage et, lors de sa reorganisation recente, il n'y restait que bien

peu des beaux livres collectes avec tant de z61e par Decret sous la Revolution. On

ne peut done que se feliciter de la sagesse des administrateurs du Premier Empire
qui, en faisant transferer ä Geneve les «livres nationaux» de valeur, leur epar-
gnerent, ä coup sür, une disparition presque certaine.

Paul Guichoimnet.

** *

LISTE DES LIVRES PROVENANT DES MAISONS RELIGIEUSES
DE L'ARRONDISSEMENT DE BONNEVILLE, MIS EN RESERVE PAR ORDRE

DU PRÜFET DE BARANTE, ET QUI DOIVENT SE TROUVER
A LA BIBLIOTHEQUE DE GENEVE 1

Aristotelis de animalium natura (1492).

Auctoritates librorum Aristotelis, Sene-
cae Boetii, Platonis.

Augustini Sancti de civitati Dei (1494).

Badii Jodoci commentum familiare in
Ciceronis officiis (1429).

Bellarmini de controversiis christianae
fidei adversus haereticos (1596).

Berchorii repertorium morale (1522).

Aristote. De natura, partibus et generatione
animalium. —Venetiis, Joh. et Gregorius
de Gregoriis, 1492. In-fol. (Ex libris Abba-
tiae de Siz. — De montibus... allobrogus.)

Md 555

Auctoritates Aristotelis. — S.l.n.d. In-4°, goth.
Ca 257

S. Augustin. De civitate Dei. — Friburgi
[Kilian Fischer], 1494. In-fol., goth. (Fr.
Johannes Cavagnetus minorita... allobrogus.)

Be 2093**
S. Augustin. De trinitate. — [Friburgi, Kilian

Fischer] 1494. In-fol., goth. (Fr. Cavagnetus
clusanus.)

Ciceron. De officiis, de amicitia, de senectute
et paradoxa, cum comment. Petri Marsi,
necnon in libros de officiis expositione
Jodoci Badii. — [Lugduni, Joh. de Vingle]
pro Stephano Gueynard, 1499, In-4°, goth.
(ad usum fr... Franc. Ficheti quem dimittit
conventui Clusarum donee repetat.) Ca 401

Bellarmin. Disputationes de controversiis...
t. 2 et 3. Lyon, 1596. In-fol. Be 942

P. Bersuire. Dictionarium morale... Paris, CI.

Chevalon, 1521-1522. 3 t. en 2 vol. fob,
goth. Ba 10*

1 La colonne de gauche reproduit telle quelle la liste retrouvee aux Archives departemen-
tales de la Haute-Savoie, celle de droite donne les titres tels qu'ils figurent dans le Catalogue de
la Bibliotheque de Geneve. Les textes en italique reproduisent les notes manuscrites relevees dans
les ouvrages.
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Biblia sacra lugd. marechal (1532).

Biblia huguetan (1540).

Biblia venetiis sive de Ratisbonne
(1478).

Biblia Guillemin (1693)
Biblia Rovitius (1581).
Bocace Jehan du Dechet (1483).

Bocacii Johanni etc.

Carchano sermonarium (1495).

Catholicon parvum (1512).

Cathon en fran?ais (1492).

Cavalier de Savoye (1606).

Cellier. Histoire generale des auteurs
fran$ais ecclesiastiques. 20 vol. (1758).

Champerii mirabilium divinorum huma-
norumque (1517).

Chiesa: Historia di Piemonte (1608).

Computus (liber qui inscribitur) cum
figuriis et manibus necessariis tarn in
suis locis quam in fine libri.

De Baronia Vita Christi anno 1480.

Biblia sacra. — Ludguni, J. Mareschal, 1532.
In-fol., goth., fig. Bb 485

Biblia sacra. — Lugduni, CI. Huguetan, 1540.
In-fol., goth. (Au chanoine Bardi de Sa-
moens...) Bb 494

Biblia. — Venetiis, Leon. Wild, 1478. In-fol.,
goth. Bb 466

Boccace. De la ruine des nobles hommes et
femmes. — Lyon, Mathis Huss et Scha-
beler, 1483. In-fol., goth., grav. s. b. (Fr.
Joh. Cavagniet... 1554.) Gk 17

Boccace. De casibus virorum illustrium. —
S.l.n.d. In-fol., goth. Gk 16

Michel de Carchano. Sermonarium. Mediolani,
Udalricus Scinzenzeler, 1495, In-4°, goth.
(Amedeus Bochutus 1530 — P. de Benevix
1624.; Bd 316

Catholicon parvum. — Lugduni, J. Myt, 1512.
In-4°, goth. (Ex libris conventus Clusarum,
1662.; Hb 378

Dionisius Cato. Le Caton en fran<?ais. —
Lyon, 1492. In-4°, goth. (Fr. Guilhermus
Decomba ordinis minorum.) Cb 310

Louis de Buttet. Le cavalier de Savoie. 2e ed.

Bruxelles, 1606. In-12. Gg 330
ou 8.1. 1606 Gg 329*

Dom Remy Ceillier. Histoire generale des
auteurs sacres et ecclesiastiques. 1729-1763,
23 vol. In-4°. Ba 393

Symphorien Champier. Mirabilium divinorum
humanorumque. Vol. I, III, IV. —
Lugduni, Jac Mareschal, 1517. In-4°, goth., fig.

Q 40
Delia Chiesa. Dell'istoria di Piemonte lib. III.

— Turin, 1608. In-4°. Gh 226
Anianus. Compotus cum comento. — [Lyon]

Gaspard Ortuin, s.d. In-4°, goth., fig.
Ga 44*

Granollachs. Ad inveniendum lunam novam...
— S.l.n.d. In-4°, goth. Kb 235

Ludolphus. Vita Christi. 1480. (Iste liber est

domus Beposatorii ordinis carthusiensium
Gebenn. dyocesis. Emptus per me fratrem
de Boulo priorem... emptus Anno domini
MCCCCLXXX1X...) Ba 506
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De Barti rosarium sermonum (1479).

Delitio opus quadray Basileae Richel
(1470).

Florentini Decretor et Decretal (1484).

Frisner. Historia Lombardica (1476).

Gregorii magni libri dialogorum Basileae
(1496).

idem moralium (1440).

Garini vocabularium breviloquus (1487).

ab stangesto de academiis in lutheum
et de libro arbitrio.

Joan. Jannensis catholicon (1499).

Lochmage parrochiale curatorum opus.

Mammontrectus expositio bibliae argen-
tinae (1494).

4

Bernardinus de Busti. Rosarium sermonum.
— Hagenoae, Henricus Gran, pro Johanne
Rynmann, 1500. 2 vol. in- fol. goth.

Bd 326

Robert Caracciolo, de Licio. Sermones qua-
dragesimales de penitentia, de Adventu, de
timore judiciorum Dei, cum quibusdam
aliis annexis. — Yenetiis, Octavianus Sco-

tus, 1482. (fr. Guillelmo Reverchonis ord.
minorum conventus Nivid. dioc. Gebenn.
emi eum anno Dni 1492... in precio viginti
octo solidorum.) Bd 310

Pauli Attavanti, Florentini. Breviarium totius
juris canonici. — Lugd. Mathis Huss et
Joh. Battenschnee, 1484, In-fol., goth.,
grav. s. b. Dg 77

Jacq. de Voragine. Legenda aurea. — Norim-
bergae, Joh. Sensenschmid et Andreas
Frisner, 1476. In-fol., goth. (Hunc librum
solvit et expediri fecit apad Valencienas
Spectabiiis d. utriusque juris doctor d. Guil-
lelmus Goneti cancellarius Burgundie petente
ab eo elemosinam f. Petro Chassonaco...)

Ba 1168

S. Gregoire. Dialogorum libri IV. — Basileae,
Michael Furter, 1496. In-fol., goth. Bf 832

S. Gregoire. Moralia seu expositio in Job-
[Basileae, Bertholdus Ruppel, vers 1468.]
In-fol., goth. (Gardileti decani Capelle divi-
tum de Divione Lingonensis diocesis.)

Bd 1119

Vocabularius breviloquus, cum arte diphton-
gandi, arte punctandi et tractatu de ac-
centu. — S. 1., 1487. In-fol., goth. Hb 303

Jerome de Hangest. De academiis in Lutherum.

— Parisiis, J. Badius, [1532]. In-4°.
Bc 844

Jean Balbi. Summa quae vocatur catholicon.
Parisiis, Felix Baligault, 1499. In-fol. goth.

Hb 377

Manuale parrochialium sacerdotum. Impressum

Augustae per Hermannum Kestlin,
1484. In-4°, goth. Bd 1141

Mammotrectus. — Argentinae [Martin Flach],
1494. In-4°, goth. (A Vusage des povres
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Mammotrectus sermones de tempore.

Porphyrii ad Chrisaorium (1544).

Rapengolis figurae bibliae (1497).

Reginale Petrus speculum finalis retri-
butionis (1495).

Roberti epis; aquin sermones quadrag.
(1482).

De sancto concordio Bartholomei Pisani
casus conscienciae (1338

Sabaudiae statuta Taurini impressa
(1505).

Jean Scoti in quatum feut. opus reco-
gnitum circiter 1400.

freres myneurs de Morges. — Fr Joannes
Cavagnetus. F. Bonaventura Charleti verus
alobrox prenominati prions discipulus in
conventu Clusarum, 1554...) Bb 993

Mammotrectus super Bibliam. s.l.n.d. In-fol.,
goth. (Hunc librum solvi fecit de bonis
matris sue quondam et huic conventui dedit
fr. Daniel de bu[lo] prope opidum de Rapil-
monde in Flandria et emerunt et apporta-
verunt ipse et fr. Petrus de Chassonnaco in
Maglignia provincie Brebancii de mense
aug. anni IXM...) Bd 994

Porphyre. Quinque vocum quae praedicabilia
Porphyrii ad Chrisaorium nuncupantur
liber. Aristotelis Peri Hermeneias, Priorum
analyticorum, libri duo, Posteriorum ana-
lyticorum libri duo, Topicorum libri octo
Boetis Severino interprete. — Parisiis, apud
Simonem Colinaeum, 1544-1545. 5 t. en un
vol. in-8°. Ca 264

Ant. Rampingolis. Figurae Bibliae. Parisiis
per M. Andream Bocard, 1497. In-8°, goth.

Bb 94

Petrus Reginaldetus. Speculum finalis retri-
butionis. Parisius, Steph. Jehannot, 1495.

In-8°, goth. conventui Clusarum.)
Bc 644

S. Bonaventure. Dieta salutis. — Parisius,
Cl. Jaumar, s.d. In-8°, goth. Bd 989

Nicolas de Lyre. Praeceptorium. — [Parisiis],
Le Dru, 1495. In-8°, goth. Bb 1065

Rob. Caracciolo. Sermones quadragesimales.
1482. (Guill. Reverchonis ord. minor con-
uentus Nivid. dyoces. Gebenn. 1492.j

Bd 310

Bartholomaus Pisanus. Summa casuum con-
scientiae. — S.l.n.d. In-fol., rom. (Ad
usum C.C.R.R. Abbatiae de Siz.) Bc 643

Ne se retrouve pas.

J. Duns Scot. Scriptum in IV libros senten-
tiarum, a Thomas Penleth emendatum.
—Venetiis, Joh. de Colonia et Job. Man-
then, 1477-1478. T. IV. (Ad usum fr.
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Liber sextus decretatium mendatus ab
alexandro novo simet constitution^
dementis papa.

Springer Jacobi malleus maleficiarum
(1494).

Summa quea vocatur catholicon celiba.

Tardivi grammatica.

de turre cremata Joan, card super toto
jus athenio expositio circiter 1450.

Joan de Turre cremata cardinalis flos
theologiae... 1500 circiter.

Valla cameul. in elegantia linguae lati-
nae liber (1491).

Valere le grand translate en frangais
(1401).

Versoni Joan, logica (i486).

Vincentii betracemii liber gratiae vir-
gini etc. (1481).

ferrarii pratica singularis

Philiberti Ponceti. Anno Dni 1526 die
mensis aprilis 23 colendissimus nr. jr.
Petrus de Cornibus incepit 5tl sententiarum
Scoti.) Be 1943

Liber Sextus decretalium. — Basileae, Joh.
Froben, 1494. In-4°. Dg 26

Constitutiones clementinarum. — Basileae,
Joh. Froben, 1494. In-fol. goth. Dg 32

Jac. Sprenger et Institor. Malleus malefica-
rum. — Norimbergae, Ant. Koberger,
1494. In-4° goth. Ba 1132

J. Balbi. Catholicon.
telin. In-fol. Goth.

Argentinae, J. Men-
Hb 375

Guillaume Tardif.
In-4°.

Grammatica. S.l.n.d.
Hb 228

Joh. de Turrecremata. Expositio super toto
psalterio. — S.l.n.d. In-fol., goth. Bb 1145

Joh. de Turrecremata. Quaestiones super
evangeliis totius anni. — S.l.n.d. (Et per-
tinet iste liber Guidoni Gardileti decano

Capelle divitum de divione lingon. dioc...)
Bd 307

Laurentius Valla. Elegantiae latini sermonis.
— Parisiis, Georg. Wolff, 1491. Hb 192

Valere le grand translate du latin en fran-
gois. — Paris, Philippe Le Noir, s.d. In-
fol., goth. grav. s. b., t. 2 seul, incomplet.

Gb 158

Joh. Versor. Expositio super summulis Petri
Hispani. — Lugduni, Joh. Carcagni, 1486.
In-fol., goth. (Fr. Petrus Fallieti...) Cb 50

Vincent de Beauvais. Opuscula. — Basileae,
Joh. de Amerbach, 1481. In-fol., goth.

(Reverendus ac deo devotus dns Guido Gardil-
leti decanus Capelle divitum de Divione lin-
gonensis dioces. dedit hoc volumen continens
quinque libros.) Bf 835

Bernard de Gordon. Practica seu lilium me-
dicinae. — Ferrariae, Andreas [Beaufort]
gallus, 1486. In-fol., goth. (Ex bibliotheca
Philippi Rustici Lucensis. — David d'Aul-
bonne — M. Mathieu du Terl.) Nf 68
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examen du livre des Sts anges (1478).

Terentii opera.

Fr. Ximenes (Eximenis). Le Livre des Saints
Anges. — Geneve, Adam Steinschaber, 1478.

In-fol., goth. (Je donne sestuilliver ä notre
Dame de consolation de Clulsses au couvent
de Vorsevance et pour Veulsage et consola-
ssion de jrere Johan Borgoi a qui je Vai
dogne afin qui prie Dieu pour moy... ä Lion
le XIIIe jour de setembre mill cccc Ixxix
— Guillaume Paponi.) Be 207

Terence. Comediae. — S.l.n.d. In-4°, rom.
Hd 368

Les quarante incunables entres ä la Bibliotheque de Geneve dans le lot de la
mairie de Bonneville ont ete un apport considerable pour nos collections. Les livres
des couvents de Geneve ont, en effet, ete disperses a Fepoque de la Reformation,
de sorte qu'on en a conserve a peine une dizaine. La secularisation des couvents
du Faucigny, pendant l'occupation frangaise, a, dans une certaine mesure, comble
cette lacune en reconstituant une petite bibliotheque monastique. Le lot de Bonneville

comprend plusieurs ouvrages de grande valeur, notamment les Moralia in Job
de saint Gregoire que l'on considere comme le premier livre imprime en Suisse, et
le Livre des saints Anges, premier livre imprime ä Geneve en 1478. Les Auetoritates
Aristotelis sont le seul exemplaire connu de cette edition parisienne attribute ä

Pierre Le Dru. II est curieux aussi de retrouver des ouvrages ayant appartenu aux
cordeliers de Nyon et de Morges. Iis avaient traverse le lac au moment de la
conquete bernoise et nous les voyons reapparaitre parmi les livres venus du couvent
de Cluses. Les notes des anciens possesseurs permettent de remonter aux maisons

religieuses citees par M. Guichonnet: l'abbaye de Sixt, le couvent de Cluses, le

Reposoir, et de connaitre quelques-uns des freres qui se sont transmis au cours du

temps ces precieux incunables.
H. Delarue.
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